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Fougères, 
Prêles,... 
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Cycle de reproduction des Fougères (Fougère-mâle). 

Prêles et Fougères (Flore de 1873). 

fronde 

indusie 
sore 

sporange 

jeune 
gamétophyte 

prothalle 

anthéridies ♂ 

oosphère ♀ 

anthérozoïdes ♂ 

zygote 

jeune 
fougère 



 
 
Plantes vasculaires ne formant ni fleurs ni graines, se reproduisant par des spores : 
embranchement des  
 

Ptéridophytes. 
 

Chez les Ptéridophytes (Fougères, Prêles et Lycopodes) les organes de reproduction 
ne sont pas des fleurs, mais des sporanges. Ils contiennent les spores, cellules microscopiques, 
sexuellement non différenciées. Ce sont elles qui, indirectement, sont à l’origine d’une 
nouvelle plante. Les sporanges sont groupés, chez les Fougères, à la face inférieure des feuilles 
en petits amas appelés sores. Ceux-ci sont le plus souvent recouverts par une membrane 
protectrice, l’indusie. La forme et la disposition des sores sont des critères importants pour la 
détermination des espèces de fougères. 

Contrairement à la graine, la spore ne donne pas directement naissance à une nouvelle 
plante. En germant sur le sol, elle se transforme d’abord en une petite lame verte, non 
vasculaire, qui ne mesure que quelques mm2, le prothalle. Celui-ci porte à la face inférieure les 
organes mâles et femelles et c’est à partir d’un ovule fécondé que naîtra la nouvelle fougère. 

 
 
 

Position des sporanges : 

 
Lycopode   Prêle         Botryche          Fougère 
 
sporanges à      ou épi      tige stérile rameuse  panicule sporangifère          sores à la face 
l’aisselle des    sporangifère     et tige fertile à  et partie foliacée          inférieure des  
feuilles       épi sporangifère  stérile           frondes 
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Clef de détermination des Ptéridophytes. 

 
 
 
Plantes à tiges creuses, articulées ; feuilles verticillées ; sporanges en épis cylindriques à l’extrémité de la 
tige : 
 → Equisétacées, Prêles (pages 22 à 25). 
 
 
 
 
Plantes n’ayant pas ces caractères : 
 
 
      ■ plantes nageant librement à la surface de l’eau. 
 → Salviniacées, le Salvinia nageant (pages 24/5). 
 → Azollacées, l’Azolla fausse-fougère (pages 24/5). 
 
 
      ■ plantes enracinées. 
 □ plantes aquatiques ou des marais à feuilles linéaires ou quadrifoliées. 
 → Marsiléacées, Pilulaire et Marsilée (pages 24/5). 
 
 
 □ autres plantes. 
  ♣ plantes croissant sur le fond sablonneux des lacs. 
  → Isoètacées, Isoètes (pages 26/7). 
 
 
  ♣ plantes terrestres ou des marais. 
        ♦ feuilles très petites (moins de 1 cm), indivises. 
        → Sélaginellacées, Sélaginelle & Lycopodiacées, Lycopodes (pages 26/7). 
 
 
 
        ♦ feuilles grandes ou très grandes, généralement divisées ou composées (frondes). 
        → Fougères, au sens strict, (clef de détermination page 29). 
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Équisétacées (1). 

 
Plantes à l’aspect caractéristique, aussi dénommées Queues-de-cheval, toutes les Prêles sont vivaces par 
leur partie souterraine très envahissante ; les parties aériennes sont de 2 types : fertiles ou non. Elles sont 
très riches en matières minérales, potassium et surtout silice (5 à 8 %) ; ce qui a permis une utilisation 
médicinale ou industrielle (polissage). On dénombre 8 espèces dans la Flore française (toutes sont 
présentes dans le Grand-est); les hybrides sont fréquents. 
 
      ■ tiges sporangifères (fertiles) et tiges stériles différant par la forme et la couleur. 
 □ tiges fertiles brun clair, simples, apparaissant avant les tiges stériles. 
       ♣ tiges fertiles hautes de (5)15-20(30) cm, gaines à 8-12 dents; tiges stériles vertes. 
 1-La Prêle des champs / Queue-de-cheval / Queue-de-renard; 

Equisetum arvense L. 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 Au début du printemps, apparaissent les tiges fertiles de la Prêle des champs ; elles sont 
dépourvues de chlorophylle et hautes de 15-20 cm, différant nettement des tiges stériles vertes (30-40 cm) 
qui se développeront quelques semaines plus tard. Cette plante très adaptable qui devait se trouver à 
l’origine en bordure des marais devient envahissante en bordure des champs, dans les prairies 
sablonneuses, le long des voies ferrées et dans les terrains vagues, endroits rudéralisés, fossés. 

… dans la Région: très commune, partout. 
 
       ♣ tiges fertiles hautes de 20-40(50) cm, gaines à 20-30 dents ; tiges stériles blanchâtres 
dépassant 1 m de haut. 
 2-La Grande Prêle / Prêle élevée / Prêle géante; 

Equisetum telmateia Ehrh. 
 Aire : Europe (sauf Nord), Afrique du Nord, Sud-ouest de l’Asie. 
 Les tiges fertiles de la Grande Prêle ont l’allure de champignons qui se seraient allongés 
exagérément; elles ont généralement disparu quand apparaissent les tiges végétatives fertiles qui 
persisteront tout l’été. La Grande Prêle affectionne les zones humides des régions calcaires : en bordure 
de marais, le long des ruisseaux et des fossés, fréquemment sur des affleurements marneux suintants, 
frênaies, prairies humides. 
 … dans la Région: AC à AR, dans toutes les Régions (elle manque en 90.) 

Prêles (1). 
 □ tiges sporangifères et tiges stériles contemporaines. 
 3-La Prêle des bois / Prêle des forêts; Equisetum sylvaticum L. 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 La Prêle des bois produit presque simultanément des tiges fertiles, hautes de 20-40 cm, rosées 
puis vertes avec de courts rameaux verticillés, et des tiges stériles vertes, hautes de 30-60 cm, à verticilles 
réguliers de rameaux longs et fins, très ramifiés. C’est une espèce des sols acides gorgés d’eau, de 
moyenne altitude : bois frais, bord des ruisselets et des marais acides ; elle est rare ou absente dans 
l’Ouest de la France. 

… dans la Région: AR/R, surtout dans la partie orientale ; protégée en Bourgogne (absente du 89) ; 51?. 
 

      ■ tiges sporangifères et tiges stériles semblables. 
 □ épi sporangifère obtus ; tiges plus ou moins lisses, non persistantes. 
       ♣ tiges larges de 2-3,5 mm ; gaines à 5-8 dents . 
 4-La Prêle des marais; Equisetum palustre L. 

Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 La Prêle des marais possède des tiges aériennes vertes de 20-50 cm de hauteur, portant des 
verticilles étagés de rameaux non ramifiés. Cette plante des lieux très humides (marais fossés, prairies ou 
même dans l’eau au bord des étangs), plus fréquente en région calcaire ou marneuse mais aussi en eau 
acide des tourbières à sphaignes. 

… dans la Région: commune dans le Bassin parisien, l’Alsace et le Jura, localisée dans le Massif vosgien. 
 

       ♣ tiges larges de 5-8 mm ; gaines à 10-20 dents.  
 5-La Prêle des rivières; Equisetum fluviatile L. 

Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
La Prêle des eaux se caractérise par sa tige très creuse à cannelures peu marquées. Pouvant 

atteindre 1 m de hauteur, elle recherche des milieux inondés acides ou alcalins: bord et queue d’étangs, 
marais, fossés, prairies marécageuses. 

… dans la Région: C/AC, selon les Régions. 
 
Hybrides : 
5a-La Prêle du littoral; Equisetum *litorale Kuhlew. ex Rupr. (E. arvense * E. fluviatile) 
RR, zones humides, vallons boisés : 67 68? 58 71 08 51? 39 70  88 (coupe de la tige ci-contre). 

 5b-La Prêle à dents rudes; E. *trachyodon A.Braun (E. hyemale * E. variegatum) 
 La Prêle à dents rudes se distingue de la Prêle panachée par ses gaines appliquées entièrement 
noires et ses dents longuement persistantes, lancéolées aussi longues que la gaine. Elle se trouve sur les 
rives sablonneuses des cours d’eau et dans le Grand-est elle n’est connue que sur des terrasses alluviales 
du Nord de l’Alsace, où elle est vulnérable. 
 … dans la Région: RRR, seulement 7/8 stations en 67 ; protégée en Alsace. 
 5c-La Prêle de Moore; Equisetum *moorei Newman (E. hyemale * E. ramosissimum) 

Aire : Europe médiane et méridionale. 
(gaines à large zone décolorée encadrée par 2 cercles bien délimités) Cet hybride est surtout 

présent le long des grands cours d’eau où il occupe en pionnier les prairies alluviales assez sèches et les 
talus ; il colonise également des talus de voies ferrées ou des digues, ou des bordures de marais. 

… dans la Région: RR et dispersée, vallées alluviales, marais; protégée en Alsace 67 68, 21┼ 58 71, 10, 
25 39 70, 1st.88, 01. 

5d-La Prêle du Midi; Equisetum *meridionale (Milde) Chiov. (E. ramosissimum * E. 
variegatum) 

RR, au bord de fleuves ou de rivières : 67?  71. 
 



 

 

3 

4 2 

1 

5 

1-Prêle des champs 
Equisetum arvense 
15-20 tige fertile 
30-40 tige stérile 
Vv  3-4 

5a 

2-Grande Prêle 
Equisetum telmateia 
20-40 tige fertile 
50-200 tige stérile 
Vv  4-5 

tige 
fertile 

tiges stériles 

tige 
fertile 

tige 
stérile 

tige 
fertile 

3-Prêle des bois 
Equisetum sylvaticum 
20-40 tige fertile 
30-60 tige stérile 
Vv  4-5  P 

5-Prêle des rivières 
Equisetum fluviatile 
50-100(150) 
Vv  5-6 

4-Prêle des marais 
Equisetum palustre 
(10)20-50(100) 
Vv  6-9 
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Prêles (2). 
Équisétacées (2). 

Épi sporangifère apiculé ; tiges scabres, généralement persistantes. 
      ■ dents de la gaine promptement caduques. 
 1-La Prêle d’hiver; Equisetum hyemale L. 
 Aire : zones tempérée et subarctique de l’hémisphère Nord. 
 Les tiges aériennes de la Prêle d’hiver peuvent atteindre 1 m ; elles ne portent pas de rameaux 
et sont suffisamment coriaces pour persister plusieurs années et rester vertes en hiver. C’est une plante 
forestière sur des sols peu acides qui peut former des peuplements denses dans les bas-fonds humides ; 
elle fut utilisée autrefois pour le polissage. 

… dans la Région: R/RR, moins d’une centaine de stations dispersées dans tout le Nord-est, elle manque en 
90; 10 st. concentrées sur la limite 52/88; protégée en Bourgogne et en Lorraine. 

 
 
      ■ dents de la gaine persistant longtemps ; gaines évasées. 
 □ tiges hautes de 10-30cm; gaines cerclées d’un feston noir . 
 2-La Prêle panachée ; Equisetum variegatum Schleicher 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 La Prêle panachée est plutôt une espèce d’altitude où elle se rencontre sur les berges 
caillouteuses ou herbeuses des lacs ou des ruisseaux mais aussi sur des sables calcarifères humides ou 
dans des tourbières alcalines. 

… dans la Région: TR ou quasiment éteinte; 2st.67 68┼, 21┼ 71?, 1st.25 5st.39 Suisse 01, 1st.55; 
protégée en Bourgogne et Franche-Comté 

 
 □ tiges hautes de 30-90 cm; gaines sans feston noir ; tiges généralement rameuses. 
 3-La Prêle (très) ramifiée; Equisetum ramosissimum Desf. 

Aire : Europe méridionale et Sud de l’Europe médiane, Asie médiane, Arabie, Afrique du Nord 
et du Sud. 
 C’est une plante à l’aspect variable et qui n’est pas, malgré son nom, toujours rameuse. La 
Prêle rameuse est plutôt méridionale et envahit les terrains vagues et le ballast des voies ferrées, ainsi 
que les alluvions récentes des cours d’eau. 

… dans la Région: RR, vallées alluviales ; 67 68, 58 71, 10? 88?; aucune station connue en Franche-Comté 
où elle est protégée. 

 

 

Fougères flottantes ou des marais. 
 
Plantes nageant librement. 
      ■ feuilles grandes d’environ 1 cm étalées à la surface de l’eau. 

Salviniacées. 
 4-La Salvinie nageante /Salvinia nageante /Marsilée nageante; 
Salvinia natans (L.) All. 
 Aire : Europe et Asie. 
 Cette plante flottante n’a plus été revue avec certitude en France (Landes) depuis 1974 mais elle 
existe de façon instable en Allemagne (vallée du Rhin) ou dans le Benelux. Protégée en France sur tout le 
territoire. 
 
      ■ feuilles petites (2-3 mm au maximum), imbriquées le long des rameaux. 

Azollacées. 
 5-L’Azolla fausse filicule; Azolla filiculoides Lam. 
 Aire : originaire d’Amérique, devenue subcosmopolite. 
 C’est une plante originaire d’Amérique tropicale et tempérée ; introduite dans les jardins 
botaniques, propagée par les batraciens, elle est aujourd’hui bien naturalisée dans les régions à hiver 
doux : littoral atlantique, Val-de-Loire, Flandre maritime, où elle colonise les eaux stagnantes ou les bras 
morts des rivières, les canaux à courant lent, petits étangs, fossés. 
 … dans la Région: disséminée en Val-de-Loire 58 71, dans la plaine d’Alsace 67 et le Nord de la Lorraine 
57, ainsi qu’en 70 01. 
 5a-L’Azolla du Mexique; Azolla mexicana C.Presl: naturalisée en Flandre ; apparitions 
anciennes et fugaces devant être confirmées en 67. 
 
Plantes terrestres des marécages ou des marais, ou aquatiques enracinées. 

Marsiléacées. 
      ■ feuilles linéaires filiformes. 
 6-La Pilulaire (à globules); Pilularia globulifera L. 
 Aire : Europe uniquement. 
 La Pilulaire apparaît en pionnière sur la boue des bords de mares et d’étangs à niveau variable, 
dans les ornières des chemins, en milieu acide et à découvert. Protégée en France, elle n’est vraiment 
constante et régulière que dans les zones d’étangs comme la Brenne (36) et les Dombes (01). 
 … dans la Région: localisée en Morvan et Puisaye 21 58 71 89, Bresse 01 39┼, Champagne 08 51, 
Vosges 70 88 et Plaine d’Alsace 68 90. 
 
      ■ feuilles quadrifoliées à long pétiole. 
 7-La Marsilée à 4 feuilles / Fougère d’eau à 4 feuilles; Marsilea 
quadrifolia L. 
 Aire : Europe et Asie tempérée. 
 La Marsilée affectionne les plages boueuses ou sablonneuses des eaux à niveau variable : 
étangs, marais, bras morts des rivières. Présente en France presque exclusivement dans le bassin de la 
Loire ; stations isolées dans le marais poitevin et le Sud des Landes. Elle supporte mal la concurrence et 
est en nette régression. Protégée en France sur tout le territoire. 
 … dans la Région: seulement C en vallée de la Loire à l’amont du bec d’Allier 58 71; 21; R : Bresse 39 , 
Sundgau 68 90, 70; en tout, 20 stations en Franche-Comté ; 67?. 

 



 

 

3 

4 2 1 

7 6 

5 

1-Prêle d’hiver 
Equisetum hyemale 
40-100(150)  Vv  6-8  P 
 
2-Prêle panachée 
Equisetum variegatum 
10-30  Vv  4-9  P 
 
 
 
3-Prêle ramifiée 
Equisetum ramosissimum 
80-100  Vv  5-7  P 

4-Salvinie nageante 
Salvinia natans 
5-10  A  8-10  P 

Face 
Sup. 

5-Azolla fausse Filicule 
Azolla filiculoides 
1-3(10)  A  8-10 

6-Pilulaire à globules 
Pilularia globulifera 
5-10  Vv  7-9  P 

7-Fougère d’eau à 4 feuilles 
Marsilea quadrifolia 
5-15  Vv  9-10  P 
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Isoètes, Sélaginelle & Lycopodes. 

 
Plantes croissant sur le fond sablonneux des lacs.  

Isoétacées. 
 1-L’Isoète des lacs; Isoëtes lacustris L. 
 Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 L’Isoète des lacs est une plante aquatique immergée sous 50 cm à 1 m d’eau au bord de 
quelques lacs des régions granitiques ou volcaniques. Il est présent en France dans le Massif Central, les 
Pyrénées et dans quelques lacs de l’Est. Il est protégé en France. 

… dans la Région: TR, lacs de Gérardmer, Retournemer et Longemer 88, la présence actuelle serait à 
vérifier ; Haut Morvan, 2 stations confirmées récemment, lac des Settons 58 71. 

 2-L’Isoète à spores épineuses / Isoète à spores spinuleuses; 
Isoëtes echinospora Durieu 

 Très proche du précédent, l’Isoète à spores épineuses est connu aussi de Longemer, Blanchemer, et 
vers Remiremont 88. 
 
Plantes terrestres ou des marais, délicates, un peu semblables à une mousse. 

Sélaginellacées. 
 3-La Sélaginelle spinuleuse / Sélaginelle fausse sélagine; 

Selaginella selaginoides (L.) P.Beauv. ex Schrank & Mart. 
 Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

La Sélaginelle fausse sélagine est une petite plante des pelouses humides de montagne (Alpes 
et Pyrénées), en terrain calcaire ou siliceux. 
 … dans la Région: au-dessus de 1000 m, dans le Jura méridional 39 25? Suisse 01 ; nulle ailleurs. 
 
Plantes terrestres ou des marais, plus vigoureuses. 

Lycopodiacées. 
      ■ sporanges à l’aisselle des feuilles. 
 4-Le Lycopode sélagine/ Lycopode sabine / la Sélagine; 

Huperzia selago (L.) Bernh. ex Schrank & Mart. 
 Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 Petite plante montagnarde des terrains siliceux ou décalcifiés en surface, poussant sur des 
rebords rocheux parmi les mousses, ou dans des endroits frais, la Sélagine, en régression, est encore 
présente dans tous les massifs au-dessus de 600 m. 

… dans la Région: RR et en régression ; plus de 20 stations vosgiennes 54 57 67 68 88 70? 90, Jura 1st25 
6 st39 01, à rechercher dans le Morvan 21? 58 71?; 08?; protégée en Bourgogne, Franche-Comté et Lorraine. 
 
      ■ sporanges en un ou plusieurs épis terminaux. 
 5-Le Lycopode des tourbières / Lycopode des marais; 

Lycopodiella inundata (L.) Holub 
Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

 Petite plante des tourbières à sphaignes ou landes tourbeuses acides où il s’installe en pionnier 
avant de régresser lorsque le couvert végétal se referme . En très forte régression sur toute la France ; il 
bénéficie d’une protection totale. 

… dans la Région: AR, Vosges et périphérie 67 68 1st.54 57 88 70 90?et Jura 25 39; RRR, Morvan 21 ? 
58 71? 89?, 08?. 

 
 

□ feuilles appliquées, en forme d’écailles, imbriquées sur 4 rangs → Diphasiastrum. 
      ♣ feuilles caulinaires ventrales pétiolées et coudées. 

 6-Le Lycopode des Alpes; Diphasiastrum alpinum (L.) Holub 
Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Petite plante des pelouses rases ou des landes siliceuses, à partir de 1000 m d’altitude. Présent 

çà et là dans la plupart des montagnes françaises, il est protégé sur l’ensemble du territoire. 
… dans la Région: Vosges (une dizaine de stations), du Donon au Ballon de Servance 67 68 70? 88 90? 

57?; RRR, Jura suisse. 
 
      ♣ feuilles caulinaires ventrales non pétiolées, non coudées ( → autres Diphasiastrum non 

illustrés, qui en France ne se rencontrent que dans les Vosges) : 
 6a-Le Lycopode aplati; D. complanatum (L.) Holub ; éteint dans sa seule station française, 68┼. 
 6b-Le Lycopode petit Cyprés; D. tristachyum (Pursh) Holub ; protection nationale. 

… dans la Région: 15 stations environ 67 68? 70? 57 88? 54? 90?. 
 6c-Le Lycopode d’Issler; D. issleri (Rouy) Holub ; protection nationale. 

… dans la Région: Vosges uniquement, environ 8 stations 67 68 57? 88?. 
 6d-Le Lycopode de Zeiller; D. zeilleri (Rouy) Holub ; protection nationale. 

… dans la Région: Vosges, environ 12 stations 67 68 57? 88. 
 6e-Le Lycopode d’∅llgaard; D. oellgardii Stoor & al.; il reste à étudier: 67 68 57?. 

 
 (ci-dessous, les relations supposées entre les différentes espèces de Diphasiastrum). 

 
 
 
□ f. étalées presque à angle droit ; tiges très longuement rampantes et ramifiées → Lycopodium. 
      ♣ épis sporangifères par 2 ou 3 sur un long pédoncule. 
7-Le Lycopode en massue / Lycopode officinal; Lycopodium clavatum L. 
Aire : régions tempérée et froide des 2 hémisphères. 
Plante des sols très acides et de pleine lumière : landes ou pelouses rases. Plutôt de l’Est de la 

France.  … dans la Région: AR, Vosges, RR ailleurs ;  67 68, 21? 58 71 89?, 08 10? 51?, 1st25 1st39 70  
90?, 54 55┼ 57 88. 

 
      ♣ épi solitaire, non pédonculé. 
8-Le Lycopode à rameaux annuels / Lycopode à rameaux d’un an; 
Lycopodium annotinum L. 
Espèce des sols acides, riches en humus brut (forêts de conifères), au comportement parfois 

pionnier. 
… dans la Région: AR, Vosges et Jura; TR ailleurs ; 67 68, 58? 71, 08, 25 39 70 90?, 54 57 88. 
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8 

1-Isoète des lacs 
Isoëtes lacustris 
8-25(40)  Vv  7-9   

2-Isoète à spores épineuses 
Isoëtes echinospora 
5-15(20)  Vv  7-9   

3-Sélaginelle 
spinuleuse 
Selaginella  
selaginoides 
3-12  Vv  7-8 

4-Lycopode sélagine 
Huperzia selago 
5-30  Vv  7-10   

5-Lycopode des tourbières 
Lycopodiella inundata 
2-10  Vv  8-10   

6-Lycopode des Alpes 
Diphasiastrum alpinum 
2-30 long   3-10 haut   
Vv  8-9   

7-Lycopode en massue 
Lycopodium clavatum 
5-300 lg    5-30 ht  Vv  7-8  

8-Lycopode à  
rameaux annuels 
Lycopodium  
annotinum 
10-300 lg   15-30 ht 
        Vv  8-9   

Face 
Inf. 



1-La 
fronde. 

2-L’appareil 
reproducteur. 

Scolopendre 

Polypode 

Fougère mâle Fougère       femelle 

3-Les divisions du limbe. 

Limbe entier 

Limbe segmenté Une fois divisé 
(pennatiséqué) 

Deux fois divisé 
(bipennatiséqué) 
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Organisation des Fougères. 



(suite de la page 21, clef de détermination des Ptéridophytes). 
Plantes vasculaires ne formant ni fleurs ni graines, se reproduisant par des spores ; feuilles 
grandes ou très grandes, généralement divisées ou composées :  
 

Fougères. 
 
 Les Fougères au sens strict sont au nombre de 74 dans la Flore française ; 52 espèces 
sont présentes dans le Grand-est et une vingtaine d’entre elles bénéficie d’une protection 
régionale ou nationale. 
 La clef ci-dessous prend en compte l’ensemble des Fougères sans passer nécessairement 
par les familles dont la différenciation n’est pas toujours aisée. 

 
Clef de détermination des Fougères. 
 

Sporanges disposés en panicules ou en épis terminaux distincts de la partie stérile de la plante. 
      ■ sporanges occupant la partie supérieure de la fronde bipennatiséquée ; plante haute de 60-200 cm 
→ Osmondacées, Osmonde (pages 30/1). 
 
      ■ sporanges occupant un rameau droit distinct du limbe stérile → Ophioglossacées (pages 30/1). 
 □ limbe stérile indivis ; sporanges groupés en épi → Ophioglosse (pages 30/1). 
 □ fronde à limbe stérile pennatiséqué; sporanges groupés en panicule → Botryches (p. 30/1). 
 
Sporanges groupés en sores sur la face inférieure du limbe formant des taches ou des lignes brunâtres ou 
couvrant toute la face inférieure des frondes. 
      ■ fronde à limbe entier → Scolopendre (pages 38/9). 
 
      ■ fronde à limbe divisé. 
 □ forme des frondes fertiles différente de celle des frondes stériles. 
       ♣ frondes à limbe 1 fois divisé → Blechnum et Fougère-allemande (pages 30/1). 
 
       ♣ limbe 3-4 fois divisé ; pétiole long. → Cryptogramme (pages 34/5). 
 
 □ frondes fertiles et frondes stériles de forme identique. 
       ♣ face inférieure du limbe couverte d’écailles → Cétérach (pages 38/9). 
 
       ♣ face inférieure du limbe glabre ou munie de rares écailles. 
  ♦ indusie avortée ou manquante. 
        ♠ sores en position marginale → Fougère-aigle et Capillaire de Montpellier 

             (pages 34/5). 
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       ♠ sores répartis sur la face inférieure, suborbiculaires. 
 ♥ fronde à limbe 2 à 3 fois divisé. 

      • pétiole plus court que le limbe → Athyrium alpestre (pages 32/3). 
 

      • pétiole beaucoup plus long que le limbe. 
° limbe 2 fois divisé → Polypode du Hêtre, Phegopteris (pages 34/5). 

 
° limbe 2 fois divisé, au moins à la base → Polypodes, Gymnocarpium (p. 32/3). 

 
♥ fronde à limbe 1 fois divisé → Polypodes, Polypodium (pages 38/9). 

 
 
 
 
 
♦ jeunes sores recouverts par une indusie. 
      ♠ sores linéaires à oblongs. 
 ♥ limbe ± ferme de 30-100 cm; sores petits, oblongs ou en fer à cheval. → Fougère-femelle 

          (pages 32/3). 
 
♥ limbe souple ≤ 30 cm ; sores oblongs à linéaires → Aspléniacées (pages 36 à 39). 

 
      ♠ sores suborbiculaires. 
 ♥ indusie ovale, fixée sur un côté des sores. → Cystoptéris (pages 32/3). 
 
 ♥ indusie d’une autre forme. 

      • indusie caduque ou absente ; divisions supérieures entières ou à bord sinueux  
      → Thélyptéridacées (pages 34/5). 

 
      • indusie suboriculaire, peltée → Polystics (pages 38/9). 

 
      • indusie persistante, réniforme ; divisions supérieures du limbe dentées  
      → Dryoptéridacées, Dryoptéris et Fougère-mâle (pages 40/1). 
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(Fougères à sporanges disposés en panicules ou en épis terminaux.) 

Ophioglosse et Botryches. 
 
Sporanges occupant un rameau droit distinct du limbe stérile.       Ophioglossacées. 
Limbe stérile indivisible ; sporanges groupés en épi. 
 1-L’Ophioglosse commun / Ophioglosse des Alpes; 

Ophioglossum vulgatum L. 
 Aire : zone tempérée de l’hémisphère Nord. 
 L’Ophioglosse est une plante très discrète ; elle ne produit souvent qu’une seule feuille à 
consistance épaisse et à nervures non visibles d’où s’élève l’épi fertile. C’est une plante des prairies 
humides et des bas-fonds marécageux, parfois en forêt, sur des sols plutôt neutres ou alcalins donc, plutôt 
dans les régions calcaires ou argileuses. 

… dans la Région: AR et dispersée dans toute la Région; nulle sur granite ; protégée  en Alsace et en 
Lorraine. 
 
Fronde à limbe stérile une fois divisé ; sporanges groupés en panicule → Botryches, Botrychium. 
      ■ fronde à partie foliacée stérile sessile, insérée environ à mi-hauteur. 
 □ partie foliacée stérile allongée; divisions rigides et indivises.  
 2-Le Botryche lunaire; Botrychium lunaria (L.) Sw. 
 Aire : zones tempérée et froide des deux hémisphères. 
 Plante très petite, le Botryche lunaire se caractérise par son limbe une fois divisé à lobes en 
forme de croissant de lune. Assez commun en altitude, le plus souvent sur des pelouses, il est partout 
ailleurs rare ou très rare et manque dans l’O. Exceptionnel sur substrat calcaire, on le rencontrera plus 
souvent sur sable ou grès, il est capable d’apparitions massives. 

… dans la Région: AR et dispersé; 67 68, 21┼ 58 71┼ 89┼, 08     51┼ 2st.52, 25 39 70? 90, 
54 55 57 88. 

 
 □ partie foliacée stérile à pourtour triangulaire ; divisions segmentées.  
 3-Le Botryche à feuilles de matricaire / Botryche à feuilles de 
camomille; Botrychium matricariifolium (A.Braun ex Döll) W.D.J.Koch 
 Aire : zones tempérée et froide des deux hémisphères. 

Les stations de ce Botryche, toujours très rare en France se répartissent de 250 m dans les 
Vosges du Nord à 1600 m en Vanoise ou en Corse ; on y compte en général que quelques pieds, sauf en 
Lorraine (jusqu’à 100 pieds). Il bénéficie d’une protection nationale . 

 … dans la Région: RR ; Pays de Bitche 12 stations 57, Vosges et périphérie 7st.67 5st.68 3st.88 70?. 
 

 
      ■ fronde à partie foliacée stérile pétiolée, insérée à la base. 
 4-Le Botryche à feuilles de rue / Botryche à feuilles multifides / 

Botryche multifide; Botrychium multifidum (S.G.Gmel.) Rupr. 
Aire : zone froide de l’hémisphère Nord. 

 Seulement présent en France au-dessus de 1000 m dans des pelouses maigres sur sol acide, 
toujours en très petit nombre : Hte-Savoie (Argentière); il est protégé  dans toute la France. 

… dans la Région: observé autrefois sur les ballons vosgiens, non revu depuis longtemps (68┼, 88┼). 
 

 

 
Osmonde, Blechnum et Fougère allemande. 

 
Sporanges occupant la partie supérieure de la fronde 2 fois divisée.          Osmondacées. 
Plante de taille et d’aspect caractéristique atteignant 1,5 m, unique de son genre. 
 5-L’Osmonde royale / la Fougère royale; Osmunda regalis L. 
 Aire : subcosmopolite. 
 L’Osmonde est une grande plante en touffe, partant d’un rhizome noir et épais. Les feuilles, qui 
peuvent atteindre 1,5 m, sont de 2 types : les unes stériles et entièrement foliacées et 2 fois divisées; les 
autres, fertiles, sont réduites aux axes et transformées en grappes de sporanges. La plante est inféodée aux 
milieux aquatiques et préfère les sols à acidité modérée. Fréquente dans l’Ouest de la France, elle devient 
rare dans l’Est. 

… dans la Région: AR/R, protégée  dans les 5 Régions ; 67 68?, 21? 58 71 89, 08 10 51? 52,     39 70 
90?, 54 55┼ 57 88. 
 
 
 
 
Fougères à frondes fertiles et stériles différentes. 
      ■ divisions toutes entières; frondes stériles persistant l’hiver.                 Blechnacées. 
 6-Le Blechnum en épi / le Blechne (en épi); Blechnum spicant (L.) Roth 
 Aire : zone tempérée de l’hémisphère Nord. 
 Le Blechum pousse en touffes assez fournies au centre desquelles se dressent quelques feuilles 
fertiles à pennes très étroites ; les feuilles stériles étant étalées autour. C’est un plante silicicole réclamant 
une forte humidité atmosphérique : Massif armoricain, Massif central, Pyrénées ; il est rare sur calcaire et 
dans le Sud-est méditerranéen. 
 … dans la Région: AC dans les Vosges, RR et dispersé ailleurs; manque en 55. 
 
 
 

Woodsiacées (1). 
      ■ plante en touffes, feuilles végétatives 2 fois divisées, atteignant 1 m ; feuilles fertiles (pas toujours 
présentes) au centre, beaucoup plus petites à pennes presque entières, dont la bordure enroulée recouvre 
longuement les sores. 
 7-La Fougère allemande; Matteuccia struthiopteris (L.) Tod. 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

Espèce qui atteignait en Forêt Noire (Allemagne) sa limite occidentale avant d’être introduite en 
Alsace en 1810. 
 … dans la Région: introduite et naturalisée en France dans les Vosges et périphérie 67 68 54 57 70? 88. 
Protégée  en France. 
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5-Osmonde royale 
Osmunda regalis 
50-150  Vv  6-7   

1-Ophioglosse 
Ophioglossum vulgatum 
5-30  Vv  6-7   
 
2-Botryche lunaire 
Botrychium lunaria 
5-30  Vv  5-8    
 
 ← 
 
4-Botryche à feuilles 
de matricaire 
B. matricariifolium 
10-20  Vv  6-7   
 
5-B. à feuilles de rue 
Botrychium multifidum 
10-25  Vv  7-9   

Face 
Inf. 

6-Blechnum en épi 
Blechnum spicant 
15-50  Vv  7-9 

7-Fougère-allemande 
Matteuccia struthiopteris 
30-150  Vv  7-8   
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Polypodes et Fougère femelle 
Limbe largement triangulaire, 2 fois divisé au moins à la base; sores arrondies sans indusie; pétiole 
beaucoup plus long que le limbe ; rhizome longuement traçant produisant des feuilles espacées ; plantes 
ne dépassant pas 30 (40) cm → Gymnocarpium. 
      ■ divisions inférieures environ aussi grandes que le reste du limbe ; axe et limbe glabres. 
 1-Le Polypode du Chêne / Polypode Dryoptère; 

Gymnocarpium dryopteris (L.) Newman 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

Le Polypode du chêne est une petite fougère des sous-bois montagnards acides : hêtraies-
sapinières et pessières, au bord des ruisseaux ou sur des talus, de 500 à 2000 m d’altitude (Alpes du Nord, 
Auvergne et Pyrénées). 
 … dans la Région: surtout dans le Massif vosgien et sa périphérie, 3st.55, Morvan 58 71 21? 89?, Ardennes 
08, Jura 39 25 ; R ailleurs ; la cohabitation avec l’espèce suivante, nettement calcicole, est très rare (57, 08). 
      ■ divisions inférieures beaucoup plus petites que le reste du limbe ; axe et limbe recouverts de poils 
glanduleux (loupe). 
 2-Le Polypode de Robert / Polypode du calcaire; 

Gymnocarpium robertianum (Hoffm.) Newman 
 Aire : zones tempérée et fraîche de l’hémisphère Nord. 
 Plante calcicole et montagnarde, le Polypode de Robert recherche les anfractuosités ombragées 
des falaises, les zones d’éboulis ou les fentes de lapiaz en situations fraîches ou ombragées (Jura, Alpes, 
Pyrénées centrales). 
 … dans la Région: C, Jura ; AR dans les Ardennes, le Plateau de Langres 21 52 et la Lorraine calcaire; RR 
ou nul ailleurs (51). 
 
Limbe souple et fragile, finement découpé, long de 30 à 100 cm ; sores petits, oblongs ou linéaires ; 
plantes en touffes → Athyrium. 
      ■ limbe vert-clair, brièvement pétiolé, bi-tripennétséqué; divisions de second ordre 2-3 fois plus 
longues que larges, terminées en fine pointe; sores oblongs ou en fer à cheval, à indusie frangée, 
persistante. 3-La Fougère femelle ; Athyrium filix-femina (L.) Roth 

Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 La Fougère-femelle est fréquente en France depuis le niveau de la mer jusqu’à 2000 m 
d’altitude, sur des sols modérément acides, pourvu qu’elle se trouve en situation humide ou ombragée : 
bord des ruisseaux, vallons frais en sous-bois de forêts feuillues ou résineuses, prairies de montagnes, 
mégaphorbiaies, éboulis, bord des fossés. 

… dans la Région: abondante dans les Vosges et le Jura; C ailleurs ; se raréfie en Champagne crayeuse. 
 

      ■ très semblable à la précédente mais divisions secondaires seulement 1,5-2 fois plus longues que 
larges ; sores ronds et indusie rudimentaire promptement caduque. 
 4-L’Athyrium alpestre / Athyrium des Alpes; 

Athyrium distentifolium Tausch ex Opiz 
Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Poussant en touffes et atteignant 80 cm, cet Athyrium se rencontre au-dessus de 1000 m sur des 

terrains frais ou humides, souvent à découvert, sur sols siliceux : Alpes du Nord et Pyrénées 
principalement. … dans la Région: rare dans les Vosges sur la Haute chaîne 1st.67 9st.68 P2st.88 70? 90 ; RR : 
Haut Jura 1st.39 01. 

 
 4a-L’Athyrium de Reichstein; A. *reichsteinii Schneller & Rasbach (A. distentifolium * 
A. filix-femina). Cet hybride, remarquable par sa taille qui peut atteindre 1,5 m, vient d’être retrouvé vers le 
col de la Schlucht 68, et 88 ainsi que 01. 

 
Woodsiacées (2). 

Cystoptéris. 
 
Indusie ovale, fixée sur un côté des sores, disparaissant à maturité ; plantes ne dépassant généralement pas 
30 (45) cm → Cystopteris. 
 
      ■ limbe oval-triangulaire, généralement plus court que le pétiole; feuilles espacées le long d’un 
rhizome traçant. 
 5-Le Cystoptéris/Cystoptéride des montagnes ; 

Cystopteris montana (Lam.) Desv. 
Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Le Cystoptéris des montagnes est une plante toujours très rare en France (protégé) qui se 

rencontre dans des situations fraîches et humides, à partir de 800 m d’altitude, sur des sols calcaires : 
Alpes (74) et Pyrénées (65). 

… dans la Région: seulement dans le Haut Jura (RR) : 2 st.25, 1 quinzaine de stations en 01 et Jura suisse. 
 
 
 

      ■ limbe oval-lancéolé, généralement plus long que le pétiole ; plantes en touffes. 
□ nervures aboutissant dans l’échancrure des lobes. 

 6-Le Cystoptéris des Alpes; Cystopteris alpina (Lam.) Desv. 
Aire : Europe et Asie occidentale. 
Le Cystoptéris alpin est bien évidemment aussi une Fougère des montagnes, présente dans les 

fissures des rochers ou les pierriers des massifs calcaires à partir de 1500 m d’altitude (Alpes et 
Pyrénées). 

… dans la Région: RR, Haute chaîne du Jura (côté Suisse et Crêt de la neige 01), mais pas en Franche-
Comté.  

 
□ nervures aboutissant à la pointe des lobes. 

 7-Le Cystoptéris fragile / Cystoptéride fragile / Capillaire blanc; 
Cystopteris fragilis (L.) Bernh. 
Aire : subcosmopolite. 
Le Cystoptéris fragile pousse en touffes peu fournies dans la plupart des montagnes siliceuses 

ou calcaires, au-dessus de 500 m, où il recherchera les fissures de rochers et les blocs rocheux, en sites 
ombragés ou frais ; en plaine, il ne subsiste plus que localement, se réfugiant sur de vieux murs humides. 

… dans la Région: fréquent dans le Jura 25 39 ; AR dans les Ardennes, les Vosges, de la Lorraine au 
Plateau de Langres, dans le Morvan et son pourtour calcaire ; nul en Champagne crayeuse (10, 51?). 
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1-Polypode du chêne 
Gymnocarpium dryopteris 
10-40  Vv  7-8 
 
2-Polypode de Robert 
Gymnocarpium robertanium 
10-40  Vv  7-8 
 
 ← 
 
3-Fougère femelle 
Athyrium filix-femina 
30-100  Vv  7-8 
 
4-Athyrium alpestre 
Athyrium distentifolium 
50-150  Vv  7-8   

Face 
Inf. 

5-Cystoptéris des 
montagnes 
Cystopteris montana 
15-45  Vv  7-8   
 
 
6-Cystoptéris des Alpes 
Cystopteris alpina 
8-40  Vv  7-9 
 
7-Cystoptéris fragile 
Cystopteris fragilis 
15-50  Vv  7-9 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. Face 

Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 
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Cryptogramme, Capillaire, Hyménophylle, … 

 
Adiantacées. 

 
Fronde à limbe 3 à 4 fois divisé ; frondes fertiles et frondes stériles de formes différentes ; pétiole long. 
 1-La Cryptogramme crispée/ Cryptogramme crépue / 

l’Allosore crépu; Cryptogramma crispa (L.) R. Br. 
 Aire : Europe et Asie occidentale. 
 La Cryptogramme crispée pousse en touffes très fournies regroupant des feuilles très 
différenciées : les frondes stériles à limbe finement découpé et bordure plane, les fertiles à forme étroite et 
allongée. C’est une plante montagnarde (plus de 1200 m) des éboulis siliceux à découvert : secteurs 
cristallins des Alpes du Nord ou des Pyrénées, Massif central.  
 … dans la Région: RRR et en régression, crête centrale des Hautes Vosges, 3st.68, 88┼, 70┼ ; autrefois 
en 58┼. 
 
Frondes fertiles et stériles identiques ; pas d’indusie, sores sous la bordure repliée du limbe glabre ; 
pétiole et rachis brun-noir. 
 2-Le Capillaire (de Montpellier) / le Cheveu-de-Vénus; 

Adiantum capillus-veneris L. 
 Aire : zone tempérée-chaude et tropicale. 
 Le Capillaire de Montpellier est une petite fougère méridionale qui se rencontre sous les 
rebords de roches calcaires suintantes, les falaises ou les petites cascades, ainsi que dans les lavoirs ou les 
puits. Assez répandu sur le pourtour méditerranéen, il ne dépasse guère la moitié Nord de la France. 
 … dans la Région: RRR, 2 stations dans le Jura 25 39 (plus fréquent dans le 01) ; 21?; nul ailleurs; en 52┼, 
1 station maintenant disparue qui résultait probablement d’une introduction ; autrefois à Nevers 58┼. 
 
 

Hyménophyllacées. 
Feuilles membraneuses très fines ; sores situés en bordure. 
      ■ pennes parcourues par une nervure noire et dentées sur leur pourtour. 
 3-L’Hyménophylle de Tunbridge; Hymenophyllum tunbrigense (L.) Sm. 

Aire : zones tempérée et chaude des deux hémisphères. 
 Très petite et rare Fougère qui se confondrait facilement avec certaines mousses. Plutôt 
atlantique (22, 35, 50, 28). 

… dans la Région: RRR, près du Donon 88, environ 4 stations connues. Protégé  en France. 
 

      ■ feuilles de 10-30 cm, triangulaires, vert très foncé. 
 3a-Le Trichomanès remarquable; Trichomanes speciosum Willd. 

Aire : zone atlantique chaude. 
 Autre petite Fougère très rare qui recouvre des surfaces importantes grâce à un rhizome rampant 
à nu sur le support rocheux à l’entrée de grottes humides ou près de cascades, en climat océanique doux 
(22, 35, 12), protégée  en France. 

… dans la Région: seulement la forme gamétophyte, nombreuses stations (200) dans les Vosges 67 54 57 
88, aussi en 08?. 

 
 

 

Fougère-aigle et Polystics. 
Dennstaedtiacées. 

Pas d’indusie, sores en ligne continue, en partie recouvertes par le bord foliaire recourbé ; limbe 3 à 4 fois 
divisé ; plante haute de 50-200 cm. 
 4-La Fougère-aigle / la Grande Fougère; Pteridium aquilinum (L.) Kuhn 
 Aire : subcosmopolite. 
 Grâce à son rhizome traçant profondément enterré, la Fougère-aigle colonise souvent de vastes 
zones et se montre envahissante. Très présente sur terrains siliceux comme en Bretagne ou au Pays 
basque où elle forme des landes, on peut aussi la rencontrer en terrain calcaire, en bordure de marais 
notamment. … dans la Région: CC dans les régions siliceuses ; il existe un écotype particulier adapté au 
calcaire, sur le Plateau de Langres (pourtour des marais tufeux), présent également en Lorraine et dans le Jura. 
 
(Tige portant des écailles, feuilles 2 fois divisées)   Thélyptéridacées. 
Pétiole beaucoup plus long que le limbe ; sores suboriculaires répartis sur la face inférieure du limbe. 
 5-Le Polypode du Hêtre / la Fougère du Hêtre; 

Phegopteris connectilis (Michx.)Watt 
Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Le Polypde du Hêtre possède un pétiole finement pubescent aussi long que le limbe 

triangulaire. C’est une plante des sols acides, aimant la fraîcheur et l’humidité des forêts de montagne 
entre 500 et 1800 m d’altitude. Il est bien présent dans le Massif central, les Vosges et les Pyrénées ; plus 
localisé sur les bordures du Massif central et les montagnes calcaires. 

… dans la Région: AC dans les Vosges et périphérie 67 68 54 55 57 88 70, AR dans le Morvan 21? 58 
71 89, le Charolais et les Ardennes 08, R dans le Jura 4st25 3 st39 01, RR en Argonne 51 55; ailleurs 52┼. 
 
Sores suborbiculaires ; indusie caduque ou absente ; divisions supérieures entières ou à bord sinueux. 
      ■ limbe beaucoup plus long que le pétiole ; plante en touffes. 
 6-La Fougère des montagnes / le Polystic des montagnes; 

Oreopteris limbosperma (Bellardi ex All.) Holub 
Aire : Europe. 

 Les feuilles vert jaunâtre de la Fougère des montagnes sont très progressivement réduites vers 
la base, les pennes inférieures devenant très petites ; leur froissement dégage une légère odeur de 
citronnelle. C’est une plante des milieux acides très humides ou spongieux, à moyenne altitude : bords de 
ruisseaux, sources, tourbières, etc… Elle est fréquente dans les montagnes siliceuses les plus arrosées : 
Vosges, Alpes du Nord, Massif central, Pyrénées (ouest et centre). 

… dans la Région: AC dans les Vosges et la périphérie 67 68 70 54? 57 88 90?, AR dans le Morvan 21? 
58 71 89 et les Ardennes 08, RR dans le Jura 2st25 1st39 01; 55? 10? 52?. 

 
      ■ limbe environ de même longueur que le pétiole ; plante à rhizome traçant ; frondes fertiles et 
stériles différant légèrement. 
 7-Le Polystic des marais / Polystic des marécages/ 

la Fougère des marais; Thelypteris palustris Schott 
Aire : zone tempérée de l’hémisphère Nord. 
La Fougère des marais peut former de petites populations dans les marais ou les milieux 

tourbeux, à découvert au milieu des touradons de Molinie ou en sous-bois (aulnaies, saulaies), plutôt en 
milieu alcalin. Elle est disséminée à travers toute la France, très rare cependant dans le 1/4 Sud-est du 
pays, et régresse beaucoup avec la disparition des zones humides. 

… dans la Région: généralement RR et dispersée, elle est protégée partout (sauf en Bourgogne) et manque 
en 10?, 90 68? et 88 ; une quinzaine de stations sont connues dans les marais tufeux du Plateau de Langres 21 52; 
6st70. 
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Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

Face 
Inf. 

1-Cryptogramme crispée 
Cryptogramma crispa 
15-30  Vv  8-9   
 
2-Capillaire de Montpellier 
Adiantum capillus-veneris 
10-40  Vv  7-8 

Face 
Inf. 

Fronde fertile 

Fronde stérile 

4 

3-Hyménophylle 
Hymenophyllum 
tunbrigense 
3-7  Vv  8   

3a 

3a-Trichomanès 
remarquable 
Trichomanes 
speciosum   

4-Fougère-aigle 
Pteridium aquilinium 
50-200  Vv  7-9 
 
5-Polypode du Hêtre 
Phegopteris connectilis 
15-30  Vv  7-8   
 
  → 
 
6-Polystic des montagnes 
Oreopteris limbosperma 
50-100  Vv  7-8   
 
7-Polystic des marais 
Thelypteris palustris 
30-80  Vv  7-9   



36   Capillaires ou Doradilles. 
Limbe court (≤ 30 cm), ± ferme, divisé, face inf. généralt glabre; jeunes sores recouverts par une indusie. 
      ■ frondes à limbe irrégulièrement bifurqué. 
 1-La Doradille du Nord ; Asplenium septentrionale (L.) Hoffm. 

Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
 La Doradille du Nord n’est véritablement abondante en France que sur des rochers siliceux 
secs et escarpés, en pleine lumière : surtout à l’est du Massif central (Cévennes) et dans les massifs 
cristallins alpins (du Mont-Blanc au Mercantour). On la remarquera par ses touffes très fournies mêlant 
feuilles vertes et feuilles sèches de l’année précédente. … dans la Région: localisée, Vosges 57 55┼  67 68 70 
88, Morvan et Charolais/Mâconnais 21 58 71 89, Ardennes 08, Jura 39 01 Suisse ; 10?. 
 
      ■ frondes à limbe penné. 

□ pétiole brun noirâtre jusqu’à l’extrémité. 
 2-Le Capillaire des murailles / la Doradille polytric; 

Asplenium trichomanes L.   Aire : subcosmopolite. 
C’est la sous-espèce quadrivalens D.E.Mey du Capillaire des murailles qui est la plus 

répandue dans toute la France, aussi bien sur des rochers que sur de vieux murs. La sous-espèce type 
(trichomanes) est moins fréquente, exigeant des rochers siliceux, et plus montagnarde ; elle se rencontre 
dans tous les massifs français ; le croisement des 2 sous-espèces existe sous l’appellation A. trichomanes 
n-subsp. lusaticum (D.E.Mey.) Lawalrée. … dans la Région: CC pour la subsp. quadrivalens; pour la subsp. 
trichomanes: Morvan 21 58 71 89, Vosges (AC) 67 68 57 54 88 70 90, Jura 39 01 et Ardennes (R) 08, 51. 
 Asplenium trichomanes subsp. hastatum (H.Christ) S.Jess., très proche de la sous-espèce 
quadrivalens, elle s’en distingue par un rétrécissement assez brusque de la largeur du limbe au sommet 
des feuilles. Présente çà et là dans l’Est: 21 52, Vosges 67 68  88, Jura 25 39. 

On rencontre aussi le Capillaire de Lovis, Asplenium trichomanes n-subsp. lovisianum S.Jess., 
croisement des 2 subsp. hastatum et quadrivalens 67 21; ainsi que Asplenium trichomanes n-subsp. 
staufferi Lovis & Reichst. (=Asplenium trichomanes pachyrachis *A. t. quadrivalens) 67 21. 
 Le Capillaire à pétioles épais; Asplenium trichomanes subsp. pachyrachis (H.Christ) Lovis 
& Reicht. … dans la Région: sous-espèce observée en 67 68?, 21 89, 25 39 70 57 88 ; 52?. 
 

□ pétiole brun noirâtre seulement à la base puis vert. 
 3-La Doradille verte / l’Asplénium vert/ Asplénium à pétiole vert; 

Asplenium viride Hudson  Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Le rachis entièrement vert de cette Doradille permet de la distinguer de l’espèce 

précédente dans les stations où elles poussent ensemble. Elle est plus rare en France et surtout 
présente dans les Alpes calcaires. … dans la Région: RR, et très localisée; 3st67 10st68, 21?,  08? 10? 
4st52, 25 39 70,  4st54 5st55 6st57 4st88  

 
      ■ frondes à limbe 2 à 3 fois divisé au moins à la base. 

□ divisions inférieures plus grandes que les supérieures, celles de 1er ordre uniformément 
atténuées, étalées; limbe triangulaire, ferme, luisant et généralement persistant. 
 4-La Doradille noire/ le Capillaire noir / l’Asplénium noir; 

Asplenium adiantum-nigrum L.  Aire : Europe, Afrique et Asie. 
La Doradille noire apparaît par petites touffes peu fournies sur des substrats variés de milieux à 

humidité atmosphérique élevée : rochers, vieux murs, bois de pente, buxaies. Elle est plus répandue en 
Bretagne, Massif central et Pyrénées que dans le Nord-est et le Sud-est. 

… dans la Région: localisée aux parties siliceuses de la Région, RR sur calcaire ; manque en 51?. 
 A. adiantum-nigrum f. serpentinicole; cette forme dite « serpentinicole » ne pousse que sur 
serpentine et est souvent confondue avec A. cuneifolium Viv. ; elle est toujours très rare (Massif central, 
Bretagne) et dans la Région serait présente en quelques points des Vosges 68 88. 

Aspléniacées (1) 
 
□ divisions inférieures plus grandes que les supérieures. 
      ♣ pétiole brun ou brun rougeâtre jusqu’au-delà de la moitié. 

 5-La Doradille de Billot / l’Asplénium de Billot / Asplénium 
lancéolé; Asplenium obovatum Viv. subsp. billotii (Schultz) O.Bolòs, Vigo, Massales & Ninot. 
 Aire : Europe atlantique. 
 Plante calcifuge et plutôt océanique aux touffes assez fournies, la Doradille de Billot est moins 
rare que le type (Doradille obovale) ; elle recherche les fentes et replats des rochers siliceux à basse 
altitude (Bretagne et sud-ouest du Massif central) en situations fraîches et ombragées, supportant même 
les embruns marins. … dans la Région: RR ;  1st67  58 71 89?  54? 5st57; 08?. 

Asplenium foreziense Le Grand ; il est noté dans les Vosges saônoises 70 71? 58?. 
 
      ♣ pétiole brun noirâtre seulement à la base. 

  ♦ pétiole atteignant au maximum la demi-longueur du limbe. 
 6-L’Asplénium des fontaines; Asplenium fontanum (L.) Bernh. 

Aire : Europe du Sud-Ouest et Asie. 
 L’Asplénium des fontaines, qui pousse en touffes assez fournies, est assez bien caractérisée 
par la décroissance régulière de la longueur des pennes à la base du limbe. C’est une plante des grandes 
vallées des montagnes calcaires (Alpes). 

… dans la Région: R dans le Jura 25 39 90 01 ; deux stations isolées en 21 et 55 ; 54?. 
 

  ♦ pétiole presque aussi long que le limbe ou le dépassant. 
      ♠ divisions les plus grandes dépassant 3 mm de large. 

 7-La Rue des murailles; Asplenium ruta-muraria L. 
Aire : zone tempérée de l’hémisphère Nord. 
La Rue des murailles est une petite plante qui n’est plus seulement présente sur des rochers 

calcaires mais aussi sur de vieux murs de villes ou de villages. Très sensible à la pollution atmosphérique, 
sa présence sert de bio-indicateur. … dans la Région: assez commune partout, plus rare en Alsace.  

A. *lingelsheimii Seymann (A. adiantum-nigrum * A. ruta-muraria), signalé autrefois 68┼. 
 

      ♠ divisions ne dépassant pas 3 mm de large. 
   ♥ pétiole atteignant au maximum 2 fois la longueur du limbe. 
 8-L’Asplénium à feuilles alternes; 

Asplenium *alternifolium Wulfen n-subsp. alternifolium. 
Aire : régions tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Hybride A. septentrionale *A. trichomanes subsp. trichomanes qui se rencontre là où 

les 2 parents sont présents: rochers siliceux escarpés des montagnes; il en a les caractères 
intermédiaires: pétiole assez long, brun-noir dans sa partie inférieure et vert plus haut ; rachis 
entièrement vert ; spores avortées. AR : Massif central et Vosges. … dans la Région: AR dans les 
Vosges, 57 67 68 88 70 90, R dans le Morvan 21 58 71?, connu du Jura 39 ; 08?. 

Asplenium *alternifolium n-subsp. heufleri (Reichardt) Aizpuru, Catalán & Salvo est le 
résultat du croisement d’Asplenium septentrionale et d’Asplenium trichomanes subsp. quadrivalens; il est 
très rare (peut-être 88 dans la région du Grand-est). 
   ♥ pétiole jusqu’à 3 fois plus long que le limbe. 
 Asplenium *murbeckii Dörfl. (A. ruta-muraria *A. septentrionale). 
Hybride qui est surtout connu en France dans les départements pyrénéens. RRR, dans les Vosges 68, 1 station 
certaine. 
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Scolopendre, Cétérach et Polypodes. 
Aspléniacées (2). 

Frondes à limbe indivisible atteignant 50(70) cm ; sores allongés paraissant doubles. 
 1-La Scolopendre (officinale); Phyllitis scolopendrium (L.) Newman 
 Aire : zone tempérée de l’hémisphère Nord. 

La Scolopendre est aisément reconnaissable à ses feuilles en touffes atteignant 50 cm, au 
pétiole écailleux assez court. Toujours dans des stations de sols calcaires à forte humidité atmosphérique: 
bois de pente d’orientation N, vieux murs et rochers humides, puits; elle est assez commune dans l’O et 
dans les pentes rocheuses boisées des régions calcaires de l’Est. 
 … dans la Région: assez fréquente en Bourgogne calcaire et dans le Jura, plus disséminée ailleurs 
(Champagne, Lorraine). 
 
Fronde à limbe court < 15 cm et divisé; face inf. recouverte d’écailles blanchâtres puis rousses à maturité. 
 2-Le Cétérac(h) (officinal) / la Doradille; Ceterach officinarum Willd. 
 Aire : Europe, Afrique du Nord et Asie. 
 Le Cétérach, qui s’installe sur des murs calcaires au Nord de la France (AR) ou des rochers 
ensoleillés de toute nature dans le Midi (C), est capable de supporter de longues périodes de sécheresse 
estivale. … dans la Région: devient R en Alsace et en Lorraine; manque en 51?, 88?, 55?. 
 
 

Polypodiacées. 
Feuilles 1 fois découpées ; gros sores arrondis dépourvus d’indusie ; rhizomes rampants.  
      ■ limbe 4 à 5 fois plus long que large. 
 3a-Le Polypode commun; Polypodium vulgare L. 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord, sauf Amérique. 
 Le Polypode commun forme parfois des colonies importantes à partir d’un rhizome rampant, 
principalement en sous-bois et sur des sols acides: talus, blocs rocheux, souches d’arbres, murs 
ombragés ; AC dans toutes les régions bien arrosées, des côtes atlantiques à la montagne, il est plus 
disséminé dans le reste de la France. 
 … dans la Région: présent partout : CC, Vosges ; AC, Morvan; R en Champagne 51?, Jura. 
 
      ■ limbe 1,5 à 2,5(3) fois plus long que large. 
 3b-Le Polypode intermédiaire / Polypode du Chêne; 

Polypodium interjectum Shivas 
 Aire : Europe de l’Ouest, Afrique du Nord. 
 Le Polypode intermédiaire ressemble au Polypode commun mais il recherche des situations 
plus ensoleillées et est également plus calcicole : vieux  murs notamment, toits de laves en pays calcaire, 
rochers en sous-bois. 
 … dans la Région: présent partout : AC en Bourgogne calcaire, Franche-Comté ; rare ailleurs. 
 Polypodium *mantoniae Rothm. & U.Schneid. (P. interjectum *P. vulgare), au limbe très 
allongé atteignant 60 cm de longueur est assez fréquemment observé du fait de la coexistence des parents, 
par exemple 55 70 90 52 68 08 21 58 71. 
 3c-Le Polypode du Sud; Polypodium cambricum L. 
 Aire : bassin méditerranéen et côtes atlantiques. 
 On le distinguera des précédents par le brusque rétrécissement du sommet en une longue pointe. 
Répartition méditerranéenne et atlantique où il affectionne les pentes rocheuses et rocailleuses. Repos 
végétatif estival. 
 … dans la Région: atteint la Région par le Sud du Jura, 01 ; 68? 39? 71?. 

Dryoptéridacées (1). 
Polystics. 

Jeunes sores recouverts par une indusie peltée (circulaire à attache centrale); pl. en touffes→ Polystichum. 
      ■ limbe 1 fois divisé, à pennes courbées en faux, fortement dentées sur leur bord. 
 4-Le Polystic en (fer de) lance; Polystichum lonchitis (L.) Roth 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

Le Polystic en fer de lance est essentiellement montagnard (Alpes, Pyrénées et Jura); il 
affectionne les éboulis, les fissures ou la base de blocs rocheux sur terrains calcaires ou siliceux. On le 
retrouve parfois à basse altitude en stations naturelles mais aussi en sites artificiels (carrières, puits, vieux 
murs) ; c’est une espèce instable en plaine. 
 … dans la Région: RR : 67? 68, 1st21 58?, 08 2st52, 54 55 88 70 ; plus courant dans le Jura 25 39 01. 
 
      ■ limbe 2 fois divisé. 

□ limbe à peine rétréci à la base ; lobe à pétiolule fin et court. 
 5-Le Polystic à soies; Polystichum setiferum (Forssk.) T.Moore ex Woynar 
 Aire : Europe occidentale. 
 Le Polystic à soies recherche l’ombre, la fraîcheur et l’humidité atmosphérique du climat 
atlantique : bord de ruisseaux, bois de pente, vallons ou ravins encaissés sur sols neutres ou peu acides. 
Abondant sur la façade atlantique (Bretagne et Sud-ouest), sa fréquence diminue en allant vers l’Est et il 
manque dans la partie Sud des Alpes. 
… dans la Région: R et disséminé; 67 68, 21 58 71 89, 08 10 51 52?,  1st55 57 88, 25 39 70 90. 

□ limbe généralement rétréci à la base ; lobes plus ou moins sessiles. 
 
      ♣ divisions de premier ordre aiguës-acuminées. 

 6-Le Polystic à aiguillons; Polystichum aculeatum (L.) Roth 
Aire : Europe et Asie sud-occidentale. 

 Le Polystic à aiguillons recherche la fraîcheur et l’humidité ; il est indifférent à la nature du sol 
et est présent de la plaine à la montagne (optimum de 500 à 1500 m). On le trouvera dans des vallons 
forestiers encaissés, sur des talus ou des fossés humides en sous–bois, parmi des blocs rocheux ou au bord 
de ruisseaux. Il est fréquent dans tous les massifs montagneux et en site favorable dans le Nord et les 
Ardennes; beaucoup plus rare dans l’Ouest, le Bassin parisien et le Midi. 

… dans la Région: présent partout ; C, Jura 25 39 01; AC, Vosges et pourtour 67 68 57 54 70 88 90 
Ard.08; AR, 10 21 51 89 58 71 52 55. 

 
 Le Polystic de Bicknell; Polystichum *bicknellii (H.Christ) Hahne (P. aculeatum * P. 
setiferum) ; (Limbe coriace et luisant, aux pinnules légèrement auriculées et fixées obliquement sur l’axe 
des pennes) ; AR, Vosges 88 70 Jura 25 39 01 Ard.08. 
 Le Polystic d’Illyrie; Polystichum *illyricum (Borbás) Hahne (P. aculeatum * P. lonchitis) ; 
 hybride reconnaissable à ses frondes allongées et étroites, à pennes légèrement lobées ; 

… dans la Région: Jura 25 39 01, 70. 
 

      ♣ divisions de premier ordre brièvement aiguës ou obtuses. 
 7-Le Polystic de Braun; Polystichum braunii (Spenn.) Fée 

Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Toujours très rare en France (Vosges et Pyrénées centrales seulement), le Polystic de Braun 

pousse parmi les blocs et les rochers siliceux, en recherchant l’ombre et la fraîcheur de hêtraies-sapinières 
ou la proximité de torrents. 

… dans la Région: RRR, Vosges, 2 st. au Ballon de Servance 70 88.  en France au niveau national. 
 Polystichum *luerssenii (Dörfl.) Hahne (P. aculeatum * P. braunii); hybride qui existe avec 
l’espèce précédente ; … dans la Région: 70 88. 
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Dryoptéris (2). 

Sores recouverts par une indusie persistante, réniforme très recourbée ; divisions supérieures du limbe 
dentées → Dryopteris. 
      ■ limbe pennatiséqué ; 10-20 paires de divisions pennatipartites, les plus grandes 2-3 fois plus 
longues que larges. 
 1-Le Dryoptéris à crêtes / Polystic à crêtes; Dryopteris cristata (L.) A.Gray 

Aire : zone tempérée-froide de l’hémisphère Nord. 
Le Dryoptéris à crêtes, qui possède des frondes de 2 types (les fertiles dressées et les stériles 

plus petites et étalées autour des précédentes), pousse dans des sous-bois marécageux ou des roselières en 
périphérie d’étangs ou de tourbières. Toujours très localisé et rare en France (N et E), il est menacé par la 
disparition des milieux favorables. rotégé en France. 

… dans la Région: RR, 4st67 68?; RRR, Ardennes 08┼? et Haut plateau jurassien 1st 25 1st39;.55? 10? 
70? 57┼. 

 
      ■ limbe pennatiséqué ; 20-35 paires de divisions pennatipartites, les plus grandes 4-5 fois plus 
longues que larges. 

□ frondes non persistantes ; indusie se rétrécissant à maturité. 
 2-La Fougère mâle / Le Polystic; Dryopteris filix-mas (L.) Schott 
 Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 

La Fougère mâle est largement répandue dans toute la France : de 0 à 2000 m d’altitude, sur 
sols siliceux ou calcaires, le plus souvent à l’ombre mais aussi à découvert. 

… dans la Région: CC partout. 
 
□ frondes fermes, persistantes ; indusie coriace, persistante. 

 3-Le Dryoptéris étalé / Dryoptéris voisin/la Fausse Fougère mâle; 
Dryopteris affinis (Lowe) Fraser-Jenk. 
Aire : Europe et Asie occidentale. 

 Il affectionne les vallons encaissés sur sols humides à acidité moyenne ; on distingue: 
Dryopteris affinis subsp. affinis ; sous-espèce de climat atlantique, RR dans l’Est: 54 57 67 68 88 58 08 51 
1st55, 39 (Bresse), 89; 
Dryopteris affinis subsp. borreri (Newman) Fraser-Jenk., le Dryoptéris de Borrer; moins exigeant quant 
à l’humidité et à la pluviométrie, il est assez fréquent sur la façade atlantique et dans tous les massifs 
montagneux ; partout AR, Morvan, Vosges et périphérie; 
Dryopteris affinis subsp. cambrensis Fraser-Jenk., le Dryoptéris écailleux; montagnard et poussant à 
découvert : rochers, éboulis, ravins encaissés. AC : Alpes et Massif central (Cévennes) ; AR : 39 (Bresse), 
Vosges 67 68 (?). 
 
 Dryopteris *complexa (D. affinis * D. filix-mas) Fraser-Jenk. ; cet hybride existe par croisement 
de la Fougère mâle avec les formes affinis et borreri du Dryoptéris étalé. Présent dans notre région : Vosges 
67 68 88 et Jura 25. 
 
Limbe pennatiséqué ; divisions de premier ordre profondément pennatifides. 
      ■ limbe 2,5-4 fois plus long que large. 

□ pétiole environ 2 fois plus court que le limbe. 
 4-Le Dryoptéris de Villars / Dryoptéris rigide/Polystic atlantique; 

Dryopteris villarii (Bellardi) Woyn. ex Schinz & Thell. 
Aire : Europe essentiellement. 

 Le Dryoptéris rigide est calcicole et strictement alpin ; il se développe dans les fentes de lapiaz 
et les éboulis. … dans la Région: atteint le Massif jurassien (Crêt de la Neige, 01) aux limites de la région. 

Dryoptéridacées (2). 
□ pétiole aussi long ou plus long que le limbe. 
      ♣ écailles monocolores brun-clair. 

 5-Le Dryoptéris de Chartreuse / Dryoptéris des Chartreux; 
Dryopteris carthusiana (Vill.) H.P.Fuchs 
Aire : zones tempérée et froide de l’hémisphère Nord. 
Le Dryoptéris de Chartreuse est une plante des sous-bois frais sur sols peu acides, de la plaine 

à la montagne ; il est fréquent aussi sur les sols marécageux, dans les dépressions humides et les bois 
tourbeux (sur de vieilles souches), au bord de ruisseaux. Fréquent dans le Nord-est, le Massif central, les 
Landes et les Pyrénées ; plus rare ailleurs (Ouest, Sud). 

… dans la Région: AC dans toute la Région Grand-est . 
 5a-Le Polystic des fanges; Dryopteris *uliginosa (A.Braun ex Döll) Kuntze ex Druce (D. 
carthusiana * D. cristata) ;  cet hybride existe dès que les deux parents sont présents.  … dans la Région: 
Jura 1st25 1st39, 57┼ 67┼? 08 1st55. 
 

      ♣ écailles bicolores brun foncé au centre. 
 5b-Le Dryoptéris espacé; Dryopteris remota (A.Braun ex Döll) Druce 

Aire : Europe essentiellement. 
Le Dryoptéris espacé pousse dans des forêts de montagne sur sols acides et plutôt humides : 

hêtraies-sapinières et pessières, bord des ruisseaux ou des cascades; il est plus rare en plaine: vallons 
encaissés à microclimat froid. Fréquent dans les Vosges et le Massif central ; existe dans la zone centrale 
des Pyrénées et dans le Sud-ouest. 

… dans la Région: Vosges (+ de 300 st.) 67 68 70 54 57 88 et Jura (R) 25 39; rotégé en Alsace, 
Franche-Comté et Lorraine ; nul ailleurs. 

 
      ■ limbe 1-2 fois aussi long que large. 

□ limbe vert foncé ; pétiole environ 2 fois plus court que le limbe ; écailles bicolores (bord clair 
et centre sombre). 
 6-Le Dryoptéris dilaté / Polystic dilaté / la Fougère dilatée; 

Dryopteris dilatata (Hoffm.) A.Gray 
Aire : Europe et Asie sud-occidentale. 
Toujours sur des sols acides en situation bien arrosée, le Dryoptéris dilaté recherche les lieux 

humides en sous-bois frais : bord des ruisseaux, pente des ravins ou zones marécageuses. Il est abondant 
du NO au Nord de la France, le Massif central, le Jura, le Nord des Alpes, les Pyrénées occidentales ; plus 
disséminé ailleurs, il manque dans le Sud-est. 

… dans la Région: AC : Vosges, Alsace et Jura ; AR partout ailleurs. 
 
□ limbe vert clair ; pétiole environ aussi long que le limbe ; écailles unicolores rousses ou 

bicolores peu marquées. 
Aire : zone tempérée-froide de l’hémisphère Nord. 

 6a-Le Dryoptéris étalé / Dryoptéris élargi; 
Dryopteris expansa (C.Presl) Fraser-Jenk. & Jermy 
C’est une Fougère montagnarde, des sols moyennement acides ; le Dryoptéris étalé pousse 

dans les clairières au milieu des blocs rocheux ; disséminé dans la plupart des massifs montagneux 
(Pyrénées, Alpes, Massif central, …). 

… dans la Région: RR, Jura 2st25 8st39 et Vosges 3st68 2st88 70? 67? 57? 90?. 
 

Autres hybrides de Dryoptéris présents dans le Grand-est : 
 D. *brathaica Fraser-Jenk. & Reichst. (D. carthusiana * D. filix-mas), fréquent avec les parents. 
 Dryopteris *ambroseae Fraser-Jenk. & Jermy (D. dilatata * D. expansa) 67 88 70 25 39; 
 Dryopteris *deweveri (J.T.Jansen) J.T.Jansen & Wacht (D. carthusiana * D. dilatata), 88. 
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